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ie

a directs. j’en avais perdu entièrement l’usage.
*■ Pensant que la Bonne Sainte- 

Anne me ferait marcher sans 
béquilles, j’ai entrepris le voyage. 
Quand le moment de la commu­
nion approcha, je me rendis à la 
Sainte Table au moyen de mes 
béquilles gui m’ont été indispensa­
bles depuis l’accident ; j’ai com­
munié, et sans songer de reprendre 
mes béquilles, j’ai quitté la balus­
trade tout seul et me suis rendu à 
mon banc qui se trouvait en ar- 
11ère de l’église. Remarquez bien 
que je n’ai pas pensé du tout aux 
béquilles que j’avais déposées près 
de moi avant de communier.

“ Vous me voyez à présent, je 
marche facilement et je rends 
grâce de tout mon cœur à la Bonne 
Sainte-Anne de m’avoir ainsi guéri.

Dans l’éventualité d’une non 
velle élection a Lévis, on mer 
Lionne à Québec le nom de K. 
Tarte, du Canadien, comme l’uu 
des candidats probables.

Une réunion des actionnaires de 
la compagnie du chemin de fer du 
Pacifique est convoquée pour le 16 
août prochain à Montréal, dans le 
but de ratifier la location du che­
min de fer Saint-Laurent et Ottawa.

LE CANADA ment l’intention d’attaquer le traité 
lorsqu’il serait soumis à la ratifica 
tion du Sénat. Au jour fixé pour 
la discussion, le sénateur Webster 
denr^ ida le “ comité secret ”, et là, 
il supplia ses collègues d’approuver 
son œuvre, leur déclarant que, s’ils 
laissaient passer cette occasion uni 
que, les Anglais pouvaient 
moment à l’autre mettre la main 
sur certains documents dont la dé­
couverte modifierait entièrement la 
situation et ferait perdre à l’Améri 
que tous les avantages obtenus à 
grand’peine. Le Sénat se laissa 
persuader, le traité fut ratifié, mis 
à exécution, et quelques semaines 
après, la carte de Franklin retrou 
vèe par hasard permettait de cons­
tater que le tracé de la fameuse 
ligne rouge attribuait à l’Angle­
terre tout le territoire c niesté— 
plus de quinze cent mille hectares ; 
autrement dit, l’étendue de trois 

ipartements français !
Toute récrimination était inutile,

JULIEN, ■ «Ottawa et Hull. 18 Juillet 1884

Pompes Funèbres QUESTIONS DU JOUR d’un

Ottawa.
écal.

LE PACIFIQUE ET LE MAINE-i

JHAPEAUX EN PAILLEL’inauguration des trains régu 
litrs sur le chemin de fer Ontario 
et Québec n’aura lieu que le 28 
courant. Ce retard est dû à un 
abaissement de la voie non loin de 
Toronto, dans un endroit où le 
terrain 
solide.
à relever la voie.

Les différents tracés proposés du 
chemin de fer du Pacifique à tra­
vers le Maine continuent à faire le 
sujet de discussion des journaux de 
Québec.

La Canadien a publié une carte 
géographique du pays traversé par 
ces routes pour mieux exposer les 
avantages de chacune.

En examinant celte carte l’œil est 
frappé de ce détour, ou plutôt de 
cet empiètement fait par les fron 
tières du Maine sur un territoire 
qui naturellement paraîtrait devoir 
faire partie de la province de Qué­
bec ou du Nouveau Brunswick.

Et de fait, la frontière de cette 
partie du pays est loin d’être natu­
relle comme la froutière qui divise 
ailleurs les terres du Canada et 
celles des Etats Unis.

Cet empiètement sur une contrée 
qui nous appartenait autrefois a eu 
lieu en 1842.

Voici en quelles circonstances. 
Nous en empruntons le récit au 
livre de M. H. de Lamothe : Cinq 
mois chez les Français d'Amérique :

public d’Ottawa 
rate commande qu’on 
ix très modérés. On 
BILLARDS sont b la • 
meraires fournis sur

I

Je viens justement d’ouvrir une caisse 
de très jolis chapeaux en paille.

Il n’y en a que ..vis d uzaines, mais ce 
sont de petits bijoux.

Ce sont les dernier de la saison.

3 taire.
paraissa t pourtant bieu 

On travaille aatuellement

P DISPARITION

M. I.ouis Hébert, premier-comp­
table de la Banque de SainUIya- 
cinthe, est disparu depuis mardi de 
la semaine dernière, sans avoir 
donné aucunement de ses nouvelles 
depuis, dit le Courrier de Saint-Hya­
cinthe. On ne peut encore prévoir 
la cause de cette disparition, et la 
famille de M. Hébert est naturelle 
ment dans une grande inquiétude. 
M. Hébert était un garçon affable 
et gui, cemptait beaucoup d’amis à 
Saint Hyacinthe.

Les explorateurs envoyés à la 
recherche de l’expédition Greely, 
au pôle Nord, ont retrouvé sept 
survivants au nombva desquels 
tireely, sur les vingt-cinq person­
nes qui composaient l’expédition. 
Greely et ses compagnons ont en­
duré les plus gaandes souffrances 
par le froid et la faim.__

MM. Mercier, Joly et Robidoux 
se sont retirés indignés, hier, de la 
Commission royale qui siège à 
Montréal, parce que cette Commis­
sion n’a pas voulu permettre de 
poser à M. Charlebois certaines 
questions illéga’es. La Commis­
sion continuera tout de même ses 
travaux. Nous donnerons de nou­
veaux détails sur cet incident de­
main.

R. J. DISVLIN.dé
P. N.—Il ne me reste plus que quelques 

heaumes (helmets).il était trop tard 1 La plus grande 
partie du bassin du fleuve Saint- 
Jean était perdue, bien perdue pour 
le Canada, et l’exécution du chemin 
de fer intercolonial en fut retardée 
de trente ans. Quant au document 
dont Webster craignait qu’un nou­
veau délai n’anrnat la découverte, 
c’était tout simplement la copie ex­
acte de 1° carte du congrès de Ver­
sailles —"y compris la ligne au 
crayon rouge—que le négociateur 
yankee savait avoir été déposée aux 
archives diplomatiques françaises 
avec toutes les pièces produites 
pendant la discussion du traité, et 
dont, heureusement pour les Etats- 
Unis, lord Ashburton ne s’était 
point rappelé l’e> îstence.

way Belt) <ie chaque 
bud du Manitoba, à

E LA GRANDE VESTE
D’un KINDS de BiNQUEROTEte aux acheteurs qui 

icordée à de certaine! 
s d’établissement ov 1 De la valeur de

H
et numérotées, dan 
dos conditions avan- 

alomenl leur culture.
PERSONNEL

Nous avons pour habitude de 
bien examiner tout ce qui se publie 
dans le journal et de mettre de côté 
toutes matières qui pourraient être 
dommageables à nos lecteurs, mais 
l’article suivant, connu partout 
comme un remède sûr et exempt 
de poison contre les cors mérite 
une mention dans nos colonnes. 
L’extirpateur des cors sans douleur 
de Putnam est en usage dans toutes 
les parties du monde aujourd’hui, 
et ce fait est une garantie de son 
mérite. Nous conseillons à nos 
lecteurs de l’acheter et de bien 
s'assurer en l’achetant qu’ils achè­
tent le “ Putnam’s Painless Corn 
Extractor,’’ Poison et Cie, Kingston, 
propriétaires.

Récemment acheté à Toronto eft

COMMENCEE CE MATIN' C’est le bon moment
J'UFFtfE UNE

REDUCTION GENERALE

‘J1
ialance en cinq paie- 
l’avanee.
les cultiver recevront 
lent est fait en entier, 
ir les terres concédées, 
au paw, avec l’intérêt 
je de Montréal, Mont

Conditions : Paiement comptant 
ou sur livraison des effets.

UN SEUL PRIXLES GUÉRISONS MIRACU­
LEUSES BRYSON, ORAllAM & Cie.,Si le conseil de ville, lundi pro­

chain, ne consent pas à reconsidé­
rer la division des quartiers pro­
posée par le comité qui avait été 
chargé de la faire, des pétitions 
seront immédiatement signées par 
les échevius et les citoyens qui 
sont opposés à telle division, et ces 
pétitions seront transmises au lieu­
tenant gouverneur en conseil.

M. Brown, qui était absent lors 
que le comité a décidé cette divi­
sion, est absolument opposé à 
la manière dentelle a été faite, et 
M. Swalwell qui a voté en faveur, 
n’a pas du tout en cette circons­
tance, compris ni défendu les inté­
rêts de son quartier.

1 —SUR-------

TOUS UESZOHAPEAUX
ACTUELLEMENT

En 1782, lorsque fut signé à Ver 
■sailies le traité qui sanctionnait à 
jamais l’indépendance des Etats- 
Unis d’Amérique, on avait encore 
fort peu exploré le pays monta­
gneux couvert de lacs et de forêts 
qui s’étend entr le littoral du 
Maine et la vallée du Saint-Lan rent. 
11 fut convenu que, de ce côté, la 
ligne de partage de- eaux servirait 
de frontière entre les possessions 
anglaises et la République améri 
caine, depuis les sources du Con­
necticut jusqu’à un point resté in 
déterminé d’où l’on irait rejoindre 
un signal en maçonnerie élevé sur 
l’un des affluents du fleuve Saint- 
Jean et appelé le u Monument.” 
Franklin, plénipotentiaire des Etats 
Unis, traça sur une carte, en pré­
sence des diplomates assemblés, 
une ligne approximative au crayon 
rouge ; et la carte fut déposée aux 
archives de Washington. Plusieurs 
années après, des difficultés s’étant 
élevées entre des bûcherons du 
Canada et ceux du Maine au sujet 
de quelques forêts, et l’Angleterre 
ayant projeté de relier par un che­
min de fer le Bas Canada au Nou­
veau Brunswick, il devint néces 
saire d’arrêter définitivement le 
tracé des limites internationales. 11 
se trouva qu’en remontant vers le 
Nord la ligne de faite se bifurquait 
en deux chaînes de hauteurs ; l’une, 
séparant les affluents de droite du 
fleuve Saint-Jean des petits tribu­
taires de la Penobscot qui va se 
jeter dans l’Atlantique après avoir 
traversé le Maine, l’autre, courant 
entre les affluents de gauche du 
même fleuve Saint Juan et ceux de 
droit»1 du bas Saint-Laurent Les 
Etats-Unis soutinrent obstinément 
que la chaîne la plus septentrionale 
était la seule frontière • onforme à 
l’esprit des traiiés, et quand, pour 
trancher le débat, on parla de re­
courir à la ligue rouge de Franklin, 
la carte délimitée par le grand pa- 
trio'e fut absolument introuvable. 
Fatigué de difficultés sans cesse 
renaissantes, le cal inet de Londres 
euvoya en Amérique un plénipo­
tentiaire. Ce fut lord Ashburton 
qu’on choisit pour cette mission 
epineuse^ Les Etats Unis lui oppo 
sèvenl le puis habile de leurs hom 
q*es d’Etat, le célèbre orateur Webs 
tor. Après dé longues et brillantes 
discussions; le^pUbniat. américain 

; parvint à réfuter un à un les argu 
ments puréméuUh'èoriques de lord 
Ashburton et à fin arracher un 
traité qui, sauf quelques légères 
rectifications, consacrait les préten­
tions des Etats Unis. Ces eouces- 

i axons de détail pai^ireut cependant 
trop importantes encore à certains 
rigoristes qui manifestèrent haute-

153 et 154, rue Npa le».
obtenir des informa 

rAVISH, commissaire J. Pinsonneault, âgé de 21 ans, 
souffrait d’une maladie d’yeux de . 
puis quatre ans. Il était obligé de 
porter un bandeau sur les yeux et 
depuis quatre mois ne pouvait pins 
distinguer aucun objet. Il a laissé 
son bandeau à Sainte Anne, et au­
jourd’hui il voit assez pour distin­
guer les figures sur médailles et 
autres petits objets, quoique sa vue 
ne soit pas encore très claire.

M. Gosselin, d’Onslow, âgé de 28 
ans, souffrait depuis huit ans d’un 
mal à la jambe. Il a subi quatre 
fois des opérations qui n’a valent 
d’autre effet que d’augmenter ses 
souffrances. Les docteurs Ford et 
Stevenson l’ont soigné pendant 
longtemps sans succès, et depuis le Le trajet se fera par le Chemin . 
20 mai les médecins l’avaient com-l “°
plètement abandonné. j ae Québec à ste-Anne p.r 1

Ce n’est qu’à l’aide de ses béquil- j brothers et St. 
les et en souffrant beaucoup qu'il a i 
pu se rendre à la bonne Sainte- 
Anne, où il s’est senti guéri et a 
laissé ses béquilles. Il marche au­
jourd’hui facilement et sans aucune 
douleur.

EN MAGASIN 
C'EST LE MOMÉÜFD’EN PROFITER

WATER,
Secretaire.

I J1 si bum! un assortiment complet de
PardMtn en Caoutchouc, 

Parapluie», etc.
PELERINAGE

A Ste-ANNE de BEA U PRE H. L. COTE
ENECAL, 128, Rue RideauLUNDI, 21 JUILLET 1884
PRENEUR N. B.—Assortiment nouveau d’ouvrages 

faits par les sauvages.
Avec l’approbation de Mgr J. T. Duhamel.

S FUNEBRES DEPART DU TRAIN A 2 00 P.M.
MENAGE A VENDREDBS RUES

de fer 
ntréal 

ut Canada, 
es vapeurs

Dalhousic,
’AWA.
1 GLACIÈRE

-Btis.

Sera vendu par encan, le 21 courant, ou 
à vente privée, au gré des acheteurs d’ici à 
cette date, un ameublement de maison com­
plet au numéro 401. rue St Patrice. 

L’ameublement de salon est couvert] eu 
; parmi les autres articles II y a 
rnifique glacière, un bain, poêles de 

passage, de cuisine, vaisselle, ferblanteries, 
etc. Les effets seront visibles à toute heure 
de la journée, cbes madame Groleau, 401 
St Patrice, Ottawa.

PETITES NOTES Louia.
velours 
une megPRIX Dü BILLET ALLER BT RETOURL’honorable M. Pierre Carneau, 

député du comté de Quebec, est 
nommé conseiller législatif.

Le contrat pour la construction 
du nouveau bureau de poste à 
Sorel a été accordé au plus bas sou­
missionnaire, M. Boaucage, de 
Québec.

M. Eugène Panel, fils de M. Panel, 
député ministre de la milice, a 
subi avec succès ses examens d’ad­
mission au collège militaire de 
Kingston.

Les liquidateurs de la banque 
d’Echange demandent aux action­
naires lin cinquième versement de 
dix pour cent payable le 29 août 
prochain.

La Gazette Officielle de demain 
contiendra la version française des 
lègie nents récemment publiés con 
cernant l’inspection des poids el 
mesures.

lea corps en

passer quel- 
obtenir des

Les personnes désireuses de 
ques temps à Québec pourront 
billets de passage comme suit :

A MONTREAL Rïïi.Vïï'o" *i:ÔS
A fl il CRUT POUR 15 JOURS 85.00 \ ttUMIIlV POUR UN MOIS 6.00

abines de

AU CLERGE
0TTAW1 PLATING WORKS

■Voici le récit de Mlle Pinard qui 
a été guérie miraculeusement au 
dernier pèlerinage :

“ Je suis d’Embrun, comté de 
Russell, près de la ville d’Ottawa ; 
je suis âgée de 22 ans, et il y a 
que années que je suis malade, 
souffrant d’une maladie à la jambe 
que les meilleurs médecins n’ont 
pu guérir.

Je tiens à raconter ces faits pour 
glorifier la Bonne Sainte Anne qui 
a été si bonne pour moi en me 
rendant l’usage de mes jambes que 
je ne pouvais jamais remuer sans 
éprouver des douleurs terribles.

Au moment de la communion je 
me rendis à l’autel au moyen de 
mes béquilles et de l’aide accoutu­
mé. Après avoir reçu le corps et 
le sang de Jésus Christ et avoir fait 
une courte action de grâces, je me 
levai, sans béquilles et me rendis 
sans aide au banc d'où j’étais partie.”

Mademoiselle Pinard marche 
aujourd’hui facilement, et nous 
avons pu voir par nous même tonte 
la vérité de ce fait éclatant. Hier 
matin, Mlle Pinard a communié à 
Basilique d’Ottawa.

Voici maintenant le récit du 
jeune J. B. Charlrand, enfant de 
13 ans, et fils de M. Alphonse Char- 
trand, de Rochesterville :

“ Il y a 8 mois, j’ai perdu l’usage 
de mes jambe», à la suite d’un acci­
dent dont j’ai été victime dans 
une manufacture de bardeaux. J’ai 
eu les jambes toutes meurtries et

TAPIS ete.

DE TAPIS
L'on pourra se procurer des cal..

$1 à $4 en s'adressant A l'évêché, 
repas seront servis \ bord du 11 Canada 
pour 25 centins.

Le nombre de billets est limité.
J, A. SLOAN. Pire.

Tonte espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES,
PATENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIX,

OSTENSOIRS,
BURETTES,

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

Et antres ornemente d'autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement* ie ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883.

7TAWA.
d assortiment, les raeil- 
l l”s plus bas prix en 
it de

Vente par Encan de Propri­
été Immobilière

DEPARTEMENT de la MILICE
Des soumissions cachetées marquées sur 

le coin gauche de l’enveloope, ‘‘Soumis­
sions pour accoutrements militaires et 
fournitures générales de magasins ’’ et 
adressées à V honorable ministre de la Milice 
et de la Défense, seront reçues jusqu’* 
Lundi midi, 11 Août, 1884.

On pourra obtenir des blancs imprimés de 
soumissions contenant des détailslcomplets, 
à Ottawa, et aux magasins militaires sui­
vants où Von jeut voir aussi des patrons 
de tous les articles, savoir: aux bureaux 
des surintendants des magasins à London, 
Toronto, Kingston, Montréal, Québec, et 
St Jean de Nouveau-Brunsw ck.

Les soumissions non accompagnées d'é­
chantillons cachetés venant dn départe­
ment ou d'échantillons spéciaux, ne sert 
pas reçues.

Aucune soumission ne sera re 
n'est pas faite snr les formules 
fournfes par le département.

Les matériaux de tous les articles devront 
être de fabrique canadienne, et travaillée 
par des ouvriers canadiens.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d'un chèque de banque canadienne accepté 
égal à dix pour cent de la valeur totale des 
articles offerts dans la soumission, et ce 
chèque sera confisqué si le soumissionnaire 
refuse de signer le contrat lorsqu’il 
requis, ou s'il ne complète pas l’ouvrage 
qu’il aura entrepris. Le chèque sera remis 
à ceux dont la soumission n'auront pas été

arts, Rideaux, J’ai reçu instruction de vendre par encan 
public, la maison à deux logements, Nos 
*92 et 594 rue St Patrice, avec le lot, 36 x 
200 pieds, jardin et fruits sur le dit lot: la 
vente se fera sur les lieux LE 17 JUILLET, 
1884 à 2 heures de l’après-midi. Le titre est 
narfait. Les conditions seront données le 
jour de la vente.

H. T. HOWARD

i

ôtes, «Rriiitiirek 
«le toute sorte.
*1»

TAPIS D’OTTAWA.
e SPARKS.

;RED et Cie. »

A
Êncânteu

110 juillet

la83.
la.Le Quotidien vient de prendre sa 

sixième année d’existence. Nous 
lui offrons à cette occasion nos plus 
sincères félicitations et nos souhaits 
de prospérité.

Les membres du clergé de Par- 
chi diocère de Toronto se sont 
assemblés, samedi, et ont décidé 
d’aider à la construction de la cha­
pelle que Mgr Lynch doit faire 
construire à côté du palais archi­
épiscopal, à l’occasion du vingt cin­
quième anniversaire de son cou 
ronnemeuL Mgr O’Mahoney a sous­
crit $500, le vicaire général Rooney 
$200 et les autres des sommes 
moins importantes.

fcüZINA *

Aux Inventeurs 
J. CoursolL* & Cie»,
Solliciteurs de Brev is ef Invents*. 

Dessins de Fabnpte, Marques 
de Commerce et de Bois 

Ageneee et Cerrespendânt» bu Etet». 
Del», en Angleterre et en Bruce.

Çue li elle 
impriméeset HORLOGER

Rue Sussex,
FTAWA.
iE NOEL ET 
DU JOUR DE L'A V
.plet de Bagues, A nu- vni 
les d’oreilles. Monta e 
et en argent
TIÉ PRIX
ordre sous le plus cour: 
es prix modérés, 
célèbre montre WhiÜ.k

AVIS Al)X ENTREPRENEURS.
Des soumissions cachetées, adressées au 

ssierné et endossées, “ Soumission pour 
’ seront reçues jusqu'à Lundi, 21 
1184, pour Verection d’écuries et 

sur le Park Lansd 
Les plans et spécifications peuvi 

vus au bureau ae l’ingénieur, H

La corporation nè s’engage pas à accep­
ter la plus basse ni aucune des soumissions. 

ROBERT SÜRTIBS
Ingénieur de la Cité. 

Bureau de l’Ingénieur de la cité,
Hôtel de ville, Ottawa, 16 Juillet 1883.

baisses,’ 
Juillet :
batiments

eut être 
ôtel-de-

J. COUBSOLLE * Oie.,
Chambre Victoria, 

Vls-4-v4! e bureau des Brevets,
^OTTAWA, Out.

acceptée
Le département ne sera pas tenu d’accep­

ter la plus basse ni aucune des soumissions.
C. BUG. PANE T,

Député-ministre de la Milice et de la Défense 
Ottawa. 4 Juillet, 1884.

7EZHTA, f
dn VARKTT 1*A1 U, B. P.-Boite 68.

24 Pév 18831 an
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SLE CANADA, 18 JuiiUet 1884

PET3ATELIERS TYPOGRAPHIQUESTL'MOIGNAGE CONVAINCANT NOUVELLE MANUFACTUREDIAMOND DYESLES VICTIMES DE L ALCOOL
Je me suis démis résilie à ia suit» 

«l’une chule, le 5 octobre 1881. Les de • 
leurs furent appelés, mais ne purent i 
mettre mon bras à son état naturel. Apr4 
121 jours de souffrances atroces, j'allais à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, j«- 
médecin réussit à me remettre le bras « 
position, mais les nerfs étaient tellemei)' 
contractés que je ne pouvais plus que pliu 
mon bras à 
raissaient être eu lit d’acier ; j’applique 
tous les remèdes ordinaires, de i'alcool tn 
du vinaigre, du Brandy et le l’arnico. 
mais sans aucun eflet marqué. Moi 
avions une petite quantité de votre a? nia 
et liniment d’huile. C’est le remède qui i 
donné les meilleurs résultats. Je n« .'a 
trouvé que dans une pharm oie et en net itt 
quantité, et ayant demai aux pharroo 
ciens pourquoi ils ne garuuieul pus <e r» • 
mède; “ Eh bien, me répondu eut-ils, nu 
ne savions pas que ce remède avait al­
lant de valeur. ” Ils ont été telleme. : sa 
tisfaits de mon témoignage que depuisil- 
en ont acheté et en ont vendu des <iuai 
t'tés. Mais connue je ne pouvais attendit 
vu que l’on pariait déjà 
l’influence de l’Ether pour operer sur moi 
liras et détendre les neils. J’ai préfère 
vous écrire immédiatement pour vous de­
mander de menvoyer six bouteilles, ma t 
avant que la seconde fut épuisée, les nerfs 
étaient détendus et je pouvais me servo 
de mon bras avéc facilité et sans douieui 

Permettez moi de vous dire que .iUUF 
nous servons habituellement de votic ar­
nica et Uniment d’huile comme remèo 
pour les brûlures, écorchures, entorse;, 
maux de reins et en général pour louk- 
les maladies externes et cela a va til 
meilleures résultats qu’aucun remède r. 
peut donner. Mon médecin donne suit en­
tière approbation à ce remède.

Votre tout dévoué,
Rbvd. D. Goohuk,

Pembroke, N. II.

Ces teintures merveilleuses ont 
presque entièrement supplanté,pour 
l’usage des familles, toutes autres 
teintures, étrangères ou dom* sti- 
ques.

Les jours de la cuve à l’Indigo, 
à la cochenille, à la garance, au 
bois de campêche, sont aujourd’hui 
du domaine du passé.

Nous garantissons que ces tein 
tu res teindront plus d’étoffe, paquet 
pour paquet, que toute autre tein­
ture qui ait jamais été fabriquée, 
et donnera des couleurs plus bril­
lantes et plus durables. Les tein­
tures à l’ancienne façon ne peuvent 
pas être compaiées à celles ci sur le 
rapport de la qualité et du bon 
marché.

JJIJOtTTERIEj} LENous ne saurions trop insister, 
en laveur de notre population cana­
dienne, sur les déplorables suites de 
l’abus des boissons alcooliques, 
l’une de nos plus grandes plaies 
sociales.

En général, ce n’est pas avec pré­
méditation qu’on |s’y abandonne : 
on ne veut d’abord prendre qu’un 
coup, mais bientôt il en faut un 
second, puis un troisième ; une 
autre fois on ne compte plus ; et 
comme on ne se voit pas soi-même 
lorsqu’on est en état d’ivresse, on 
n’a pas tant horreur d’un état où 
l’on trouve un certain bien être.

Quels ravages pourtant dans celle 
existence flétrie par l’abus des bois­
sons énivrantes1

L’homme adonné à la boisson 
perd tout l’argent qu’il y met, et 
tout l’argent qu’ii aurait pu y ga­
gner pendant le temps de sa u 
ladie.” Il perd l’estime de lui- 
même, en même temps que la con­
sidération des personnes avec les­
quelles il est en relation.

Il perd l’amour du foyer, et ne 
sait plus y trouver le bonheur 
qu’une vie sobre ,et chrétienne lui 
assurait.

Il perd les conditions de bonheur 
de la femme, et l’accable de honte 
et de chagrins.

Il perd peu à peu les facultés de 
son intelligence, comme aussi son 
adresse et son habileté physique, 
et il devient incapable de toute en 
treprise sérieuse.

Il perd même sa vigueur corpo­
relle, et conduit son corps à une 
décadence prématurée.

Ces amères réflexions nous sont 
suggérées par quelques notes que 
nous lisons sur les alcoolisés en 
Allemagne.

Pendant l’année 1882, ce pays, 
qui compte 47 millions d’habitants, 
c'est à dire dix fois la population 
de tout le Canada, a vu mourir dix 
mille personnes du delirium tremens 
maladie engendrée par les boissons 
alcooliques. Sur 100 condamnés 
à la détention on compte 45 bu­
veurs.

Une maison de correction située 
à Dantzig abrite 36 pensionnaires, 
sur lesquels on compte 26 alcooli- 
Jqiies.

Enfin l’abus de la boisson four 
nit à l’Allemagne, 46 pour cent des 
assassinats, 60 pour cent des viols, 
53 pour cent des coups ayant 
sionné la mort, 76 pou 
actes de résistance i l’a orité, 77 
pour cent des simples -tentais à 
fa morale publique.

N y a-t-il pas là un argument 
suffisant pour que nous puissions 
regarder la passion des liqueurs 
fc tes comme l’un des plus grands 
fléaux des sociétés humaines ?

Nous sommes heureux de cons­
tater que cet argument 
de loi. ; qu’il n’a rien de blessant 
pour îous canadiens, nous pouvons 
néanmoins en tirer une leçon de 
préservation des plus impoi lames 
et des plus profitables oour ,a na­
tion. fuissent <y: réflexions retenir 
quelques-uns des nôtres sur la 
pente fatale !—Le Canadien.

— DU —

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez chez

McDougall & cuznej<
Le plus ancien magasin de ce genre è 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de In

GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

Bloc de 'Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa. “CANADA"M. C. H. DOUCET a transporté son ate­

lier d’orfôverie du magasin de bijouterie d< 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout# 
oo ' mande telle que bagues. Boucles d’O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaînes, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

W PBEM
ang e droit. Les nerfs j t wle ET DU

LE■!
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succédé un 

José Bast 
la plus gr 
qu’aucun n 
sage pût trt 
Ce fut lui 
la parole.

—Ce qui 
de nous lire 
à Sosthène, 
exacte des f 
racontés à 
en plus les 
préciations 
de votre sœ

C. H. DOUCET,CHATDIERES, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

W
«Propriétaire

MCDOUGALL & CUZNER 2 fév 81
la31 Octobre 1883. AMERS CANADIENSLe Restaurant “ Queen ”

Numéros 13 & 11, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n’est 

qu’à quelques minutes de marche de tou 
principaux hôtels. Toujours à point, 
très, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia­
lité des soupes aux huîtres et des dînera 
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. II. SPENCER,

Propriétaire.

524 RUE SUSSEXj Ce trésor des Dyspeptiques guérit, outre
nairesj^les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les bydropisies et les Rhumatis- OTTAWAPETITE GAZETTE

hui-de me mettre --ou DIPHTHERIA EAucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber­
culeux et l’hydropisie.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

nia- ET PLACE DU MARCHE, HULL

AAT!-»IPHTIIERITIQUK
Spécifique contre ta Diphlhèrie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la consomp­

tion ou à sa première période, 1* bron­
chite aiguë et chronique et les rhumes.
LA DIPHTHERIE VAINCUE 1

On exécute à ces ateliers toutes sortes20 mars 1884
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D’IMPRESSIONS rons encore 
tance de ce 
discutable, i 
me et nous 
ment besoii 
donc le cong 
ainsi que le 
sont dans le 

— C’est b

TELLES QUE:Cher Monsieur,—yai beaucoup de plai­
sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les ailections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a :. dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte­
ra de son usage. Tout à vous, John Hill.

Aux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n'a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constams, et des 

tainea de certificats adressés à l’inven- 
• par des personnes notables et dignes 
foi attestent l’efficacité viaiment éton- 

de ce remède.

Tètes de comptes, 
Mémorandum^

Cartes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèc
CABLE de j ues, 

BillenanteAyant souffert du Rhumatisme pendau 
longtemps, on m’a conseillé de faire l'e 
saie de votre Arnica et liniment d’hu; 
La première application me donna un su 
lagement immédiat, et maintenant jv su: 
cupabla d’agir à mes affaires, grâce à vol- 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Digkison,

218 rue Si. Constant, Monl-éa..
En vente chez C. U. Dm Kit, rue Susse» 

Ottawa.

Traites,
Enveloppes

ET Préparé par le
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Mademoise 
aura bientôt 
une adorable 
trait vivant 
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personne.

Elle a la 
pure, la grâce 
intelligence, 
naïveté charn 
exquise. En 
dieux et suav 

Un sourire 
rait sur les l 

José se tou

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q. Catalogues,

Listes de prix, 
Programmes, 

Circulaires, 
Affiches,PADREFITServez vos intérêts—Montres et 

bijouteries d : toutes sortes, dans 
les derniers goûts et de toute qua­
lité. Chaque article est garanti 
tel qu’on le représente, sinon la 
vente est nulle. Réparations garan 
ties. Verres de montres 10 cents 
seulement. H. Norez, No. 30 rue 
Rideau, porte voisine du -‘ London 
Chop House.”

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les PilUdes de Noix 
Longues de McGalk. Prix 25e. la 
nolle. Eu vente chez C. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

IMPORTATIONS—Un assortiment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailles, de cru­
cifix, de bénitiers, ain.-i qu’une 
grande variété d’autres objets nou­
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C1. Guillaume,
455 rue Sussex.

Prix : 50 cts., la bouteille. En vente 
chez tous les pharmaciens.I EN DEPOT CHEZ

Placards,
Lettres funéraires,

ELZEAR ALARIE,
71 Rue Bolton, Ottawa.uu Rtc., eic, etc.4 janvier 1884.

Sirop des Enfants du Dr GoderreMANUFACTURÉS PAR

Ce sirop est prôph 
rée avec l’approba­
tion des professeur 
de l’E oie de Méde 
cine 11 de Chirm* 

p de Montréal. 
m ulté de Médeci 

de l’üniversit 
fejHjou Collège Victo 
^■/ria.
Sy Le sirop des en. 
wJ fan ta est supérieu 
y à toutes les prépa­

rations calmantci 
offertes aux mini 

pour conserver la santé de leur* 
; fl peut être donné avec 'a plut 
confiance aux enfants dans les cai 

Colique. Diarrhée, Dyssentern, 
n douloureuse, insomnie, Tour. 

Rhume, Coqueluche, etc.
Demandez le Sirop du Dr Qodbrri et 

n’en achetez point d’autre.
En vente par tout le Canada et les Etat» 

Unis

S. DAVIS & FILS t

EF
BLANCS POUR AVOCATS

fi IDéclarations sur compte, 
Déclarations sur billet,

Demandes de plaidoyer, 
Comparutions, 

Subpoenas, 
Affidavits,

” CT.. ~ . - 'ITAk—-M.
tejyw****!' t ----r-—**

Poudres de Condition d'Alexander.
tUHILF.b POU H le* ROGNON*

$il
I il1! */x Ol) positions. 

Fiat,
Inscription»,

3 déc.
Zs’3-

Ide famille 
enfants 
grande 
suivants : 
Dentitio

C Etc., etc., etc.occa- 
cent des

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION DE L’EST. 

L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

TKT AU? RKS

tmimm m.KBim
. POUR L ES

Cüxevanx POUR NOTAIRESB 4
AtiKNT a Ottawa :—C. STllATTOSi. 

Coins des rues Üalhousie et Saint-Patrick
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à demi 
elle, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement

IS CU, 1.4 BOUTEILLE.
Seal proprietaire,

B. E. MoGALE, Chir""ste.
MuLt)

PRIX. Contras de vente,
Contrats du mariage,

Blancs de billet,
Procurations,

Quittances, 
Transports, 

Protêts,
Obligations, etc.

i VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
jt\_ bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité, ne se trouvent que chez M. G 
STRATTON. Je mets donc le public et 
garde contre les contrefaçons.

i 1883. In
n out. viei.t

SPRUCINE
T. ALEXANDEU. Une des meilleures prena* 

rations offertes jusquV 
au public, pour le soulag* 
ment immédiat et la gui 
rison de la Toux, du Rhutut. 
de la Bronchite, de l’Er- 

pi e
toutes les maladies de i» 

Gorge et des Poumons 
A vendre partout à 25 et 

60c la bouteille.
B. E.MctiALK, Chimisti 

Montré

Arrangements <le printemps, 
coiiimeiifiant Mercredi, 23 

Avril, 1881.
vé-N. B.—On peut aussi obtenir l’article 

niable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
PLUNKETT k FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH & FRERE, rue Queea, ouest.

'
S sollicitée.

il 1-3
&f »§

h-

S-
ggA. X. Talbot, TARLBAD DBS MRS.

Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

AVOCAT.
Suit les cours du district d’Ottawa. 

Bureaux : Ottawa, 116 rue Nicholas : 
Hull, 62 rue Albert.

10 mars

a. b. McDonald 4 458 15 6 50Ne manquez pas d'aller a Vexcur­
sion au clair de la lune organisée 
par le club de raquettes “ Nronle- 
nac," qui aura lieu Lundi, 28 cou­
rant.

Laisse Ottawa....

8 15 10 58
p.m. 

12 40 .8Arr. à Montréal...ENCANTEUR DE U HEINEI
8 « 5 407 00 MmLaisse Montreal..L. A. Olivier

AVOCAT.
12 ?6 10 001130Arrive à Ottawa. WMARCHANDt POUR HUISSIERUne dépêche d’Angleterre an* 

l’association d’artillerie
LES CELEBRES CHARS PALAISBureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleaon, Ottawa, Ont.
ARGENT A PRETER -%*

Ottawa. 3 janvier 1883.

CHEMIN DE FERs CALUMET. LACHINE El CARILLON
plus riches chars en Amérique,

nonce que 
nationale a fait des arrangements 
pour envoyer trois officiers et vingt 
deux soldats au Canada, qui pren­
dront part à notre concours d’artil­
lerie, en septembre prochain.

Blancs de Procès-Verbaux, 
D’avis de VenteCommission

No, 10 RUE ELGIN.

Trois des
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
j lèche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont­
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent à Saint-Jean directe-

De Saisie,
De Vent»

ASSOCIATION MUTUELLE
JD El

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Saint-Jean, Boston, et tous le? 
points dans la Nouvelle-Angleterre. POUR LES SEC.-TRESORIEflSUn correspondant de la Pointe 

des Monts écrit à l’Echo des Laurelt- 
tides que la pêche du loup marin 
a été nulle. Quatre goélettes se 
sont perdues complètement à la 
Pointe aux Esquimaux en faisant 
la chasse aux loups marins. La 
pêche du saumon a manqué com­
plètement.

PREVOYANCE les.Listés D’évaluation,
Listes De Perception,

Liste Alphabétique d’elecleure.
Les trains pour L'OUEST Quitteront Ottawa
10.45 a.m—Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al­
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U & B. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbuiy et de toutes les sta­
tions intermédiaires.

3.45 p.m.—Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pem 
broke, Chalk River et toutes 
les stations intermédiaires, fai 
saut connection à la joaction dt 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.10 p.m.—Tram express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

MAGASIN D’HABITS —Est-ce q 
chasse ? lui d 

—Autrefois 
•passions.

—Cela ver 
étiez un chasi 

—Ne plaisa 
valais un aut;

—Mais je u 
tout, je vous 
chanté de sa- 
un excellent t 

—Il y a < 
n’ai pas tenu 
pas si j’aura 

d’œil a

DU CANADA.
Incorporée d’après les Statuts Consolidés 

du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l'inspection du 
Gouvernement Provincial.

De prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

DE PRINTEMPS ET D’ÉTÊ
LE TOUTTOUÏES S UTESsCHAPEAliXBUREAU PRINCIPAL :

163 RUE ST. JACQUES.
MONTREAL.

SUR BON PAPIERest des p us considérables et comprend 
i.oiîles les nouveautés.

Notre assortiment est même trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

ET A DES
DIRECTEURS. iL'établissement de Tailleur 

Broadway, 13$ rue Sparks.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—11 Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terres de Vice 
i Couronne Québec, P. Q. Présidents. 
Globensky, Ecr., C. R.
Ma- suc, Al. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr.. Manufacturier.
John L. Hat ris, Ecr, Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,

Guerin, Ecr., M. D.

VEMT A m MARCHE. Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu'elle est la p’us r ?pide 
et que ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
rapides spéciaux, et l’expérience a 

prouvé que la route de l’Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fret d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

Ben. 
L. H

NOTRE ASSORTIMENT DEM. P. C. Auclair pour répondre à 
scs nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor­
timent complet de tweeds cana­
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachês à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire. 
133 rue Sparks, Ottawa.

<U 1 1 E M 1 8 F 8 Les ordres envoyés par la Post 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.
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G-rolles ; je vo 
enchanté.
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—Parce qt 
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de toute description, est le plus console- 
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires. ABONNEMENTS:
j. j. VAhlETE PRESQU’INFINlti DE

“LE CIIUDI” quotidien, par an, S3.0C 
LE COURRIER DE HULL” hebd., do $l t

COLS,Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bit sillon, B. C. L.—Aviseurs Légala. 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier, 

lopper.—Agent Général.
J. Guérin.—Dlrictenr Médical.

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES 
LiNGE DE CORPS, etc.

John 
Dr. J. E. KING, Agent de billet?,

No. 15, rue Elgin, Ottawa.
Tout abonnement est invaritiblemen. 

payable d’avance.
concernant

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et lo fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rosain, rue York,; 
Toronto.

U Les surplus sont déposés dans le trésor 
provincial.

Pour informations s'adresser à
Stir 36 RUE ELGIN, “tel *

GEO. W. HIBBARD, 
Assislant-Ageut-Général des Passagers.

ARCHER BAKER,
Surintendant-général.

277, BUE WELLIItlT X,
M. CHARLES PBNCMARI*

No, 76, EUE SPABKS,
OTTAWA.

C- Gagné et Cie La Société de Pblicif *
D. POTTINGBR,

Surintendant général
Bureau du chemin de fer, 

Moncton, N. B., 28 mai 1884.
W. C. VANHORNK,

Administrateur-général. PROPRIÉTAIRE.ta5 mars, 18839 Mai
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LA PROTECTION SANS EGALE ËlfiilL'JDes Grrelies le regarda avec 
surprise.

—Ah ça ! fit-il 
avez (intention

FEUILLETON

de BUY NJOUISSEZ
De la Santé et du Bonheir DAZE

GOMMENT ? Manufacturier
•------- ** —(ktI—Booflnres-vous de maladie» de* ' '

"Le "KidÆ mneed, peur MARCHAND de CHAUS'UKBS
ainsi dire, dea portes du tombeau, lorsque
émI‘intîduü”Sti°' par trei” méJec‘“' £H GROS ET EN DÉTAIL

M. NV. Dcveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

Vos nerf» sont-ll» affaiblis T
“Le “Kidney Wort” m'a guéri la fai­

blesse des nerfs, etc., lorsque l’on désespérait 
domes jours.” Mdc M. M. B Goodwin,Ed.
Christian Monitor, Cleveland, 0.

est-ce que vous 
de vous faire 

inviter à quelque partie de chas-LE FILS 4oi Soorgera, de HA PIM M au Banale de TOLO.
O. ÏHOP, d’un «. il âprean,,- .•*! roooouueii.tr rf-j.irf. en one per - 

loœl I prtnctpeui M.,Ircill. I*. r.n. i.u. l.v, llbiiui..., Orlppe., Toue.
.Peu... Mao, ... Ooreo, Ce ter, U ee pulmoueirpe, UrueUiui. ae Mu-lne, 
M volee artaalre. ..( 4. V.... ;e. - I.,r.l. c. r.-te,

. eee» « n «sa. mont.* * r »i,.roiudeo»^Mmi»un lu. I m^leea.

se ?
—Peut-être. Mais nous re­

de cela un de cesparlerons 
jours.

—Il médite quelque chose de 
violent, pensa Sosthène.

Il reprit à haute voix :
—José, peut-on vous deman­

der où nous en sommes.
—Comme je vous l’ai dit il y 

quelques jours, mon plan est 
définitivement arrêté ; certains 
événements seuls pourraient me 
forcer à le modifier Le plus 
difficile pour moi était le pe 
nage à trouver. Aujourd’hui je 
le tiens. Sans qu’il s’en doute, 
je le suis pas à pas, je le guette, 
je l’observe, je l’étudie. Le gail­
lard en vaut la peine ; c’est un

PREMIERE PARTIE

Le stc s lot : 600,000 marcs, $126,000 ou £26,00LES TROIS
COIN DES RUES Les différents tirages do la grande loterie do Hambourg, garantie par le gouver­

nement vont se faire Le grand nombre et l’importance des lots gagnants ajoutés? 
la garantie absolue du prompt naiemcnl, des prix ont fait que cette loterie de 
Hambourg a élé honorée partout de la continuée la plu:- grande. De la classe 2m 
à la 7me audessous de 96,000 numéros 46,500. près de la moitié, sortiront d’ici 
à 5 mois En conséquence, dans le tirage de la 2me classe, qui aura lieu les 9 et 10 
Juillet 1884, le sort décidera du partage de 4009 lots formant un chiffre total de 
246,000 marcs, comprenant le lut de 60*000 marcs. Le prix dans cette classe 
est comme suit : Un bl let enti r d’achat direct 18 marcs—$4.50—£0.1 Ssh.stg. 
un demi billet d’achat direct. :> marcs—$2.25—£0.9sli. stg.
Le tirage de la 3me classe aura lieu les 30 et 31 Juillet 1884. Prix 

principal 70,000 M. Prix du billet, 18 marcs....$4.50—£0.18sh. stg. 
Le tirage de la 4me classe aura lieu les 20 et 21 Août 1884. Prix

principal 80,000 M. Prix du billet, 24 marcs.....$6.00—£1.4sh stg.
Le tirage de la 5me classe aura lieu le 10 et 11 Septembre 1884. Prix

principal 90,000 M. Prix du billet 24 marcs......$6.00—£1.4sh. stg.
Le tirage de la 6111e classe aura lieu le 1er Octobre 1884. Prix prin­

cipal 100,000 M. Prix du billet 24 marcs...........$6.00—£1,4sh. stg
Le tirage de la 7me classe durera depuis le 22 Octobre 1884, jusqu’au 

12 Novembre 1884. Les principaux lots à être gagnés sont : 
.TO",OOO, 200,000, 100.000, 70,000 marcs etc., et dans le cas le plus 
heureux le plus gros lot peut s’élever à 5?î0,000 marcs ou $125,000. Los 
billets numérotés et le prospectus officiel seront envoyés promptement ù l’adresse 
donnée par les acheteurs, et immédiatement après le tirage, chaque acheteur d’un 
billet reçoit la liste officielle du tirage. Le paiement des billets peut se faire par 
mandat sur la poste payables à Hambourg ou Londres (Angleterre), ou par billets 
de banques, chèques, billets à vue sur toutes les places ae commerce d’Europe que 
l’on peut toujours se procurer chez un banquier ou marchand général. Le paiement 
des numéros gagnants se fera par notre entremise, 
autres voies suivant le désir. S’il vous plait d’adresser 
commande, aussitôt que possible au bureau général de loteue so- saigné.

Balhciaaie et de l'ZTglise 
OTTAWA.

ss voir ù scs nombreuses pra- 
public d’Ottawa et de ses en- 

générai qu’il a acheté et mis 
en opération toutes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération sur la 

Sussex par M, Selby Lee pour la

A la lecture du manuscrit avait 
succédé un assez long silence.

José Basco avait écouté avec 
la plus grande attention, sans 
qu’aucun mouvement de son vi­
sage pût trahir ses impressions, 
Ce fut lui qui, le premier, prit 
la parole.

—Ce que Des G-rolles vient 
de nous lire, dit-il en s’adressant 
à Sosthène, est la relation très 
exacte des faits que vous m’avez 
racontés à New-York. Il y a 
on ]>lus les réflexions et les ap­
préciations plus ou moins justes 
de votre sœur, dont nous pour­
rons encore profiter. L’impor­
tance de ce document n’est pas 
discutable, il a une valeui énor­
me et nous en aurons certaine­
ment besoin un jour. Il faut 
donc le conserver précieusement 
ainsi que les autres objets qui 
sont dans le coffret.

— C’est bien mon intention, 
répo .dit Sosthène.

— Maintenent, reprit José 
d’un ton légèrement ironique, 
je puis, si vous le désirez, vous 
donner des nouvelles de votre 
sœur et de votre beau-frère.

Le visage de Sosthène devint 
subitement très-sombre.

—To as deux sepor ont à mer­
veille, continua José. Le mar­
quis, la mar ivse, le jeune com­
te de Coulange et mademoiselle 
Maximilienne, toute la famille 
enfin, est actuellement au châ­
teau au château de Coulange. 
La chasse c uvre dans quelques 
jours le 1er septembre, et le mar­
quis a déjà fait ses invitations 
Pendant deux mois, il y aura 
comme tous les aus, nombreuse 
réunion au château. Le mar­
quis et le jeune comte Eugène 
sont, paraît-il, deux intrépides 
chasseurs. On dit aussi que le 
grand gibier abonde dans les su­
perbes chasses de M. le marquis. 
Mais vous devez savoir cela 
mieux que personne.

—Je puis vous dire encore 
que le marquis et sa femme ne 
pensent pas plus à vous que si 
vous n’aviez jamais existé. Ma­
demoiselle Maximilienne ignore 
absolument qu’elle a le bonheur 
d’avoir un oncle qui se nomme 
Sosthène.

Mademoiselle Maximilienne 
aura bientôt dix-huit ans ; c’est 
une adorable jeune fille, le por­
trait vivant de sa mère lorsque 
le marquis l’a épousée. Mais la 
fille ressemble plus à la mère 
par l’esprit et le cœur que par 
les charmes extérieurs de sa 
personne.

Elle a la beauté correcte et 
pure, la grâce parfaite, la bonne 
intelligence, l’ingénuité ou la 
naïveté charmante, la sensibilité 
exquise. En elle tout est déli­
cieux et suave comme l’idéal.

Un sourire intraduisible er­
rait sur les lèvres de Sosthène.

José se tourna vers Des Girol­
les.

—Est-ce que vous aimez la 
-chasse ? lui demanda-t-il.

—Autrefois, c’était une de mes 
‘passions.

—Cela veut dire que vous 
étiez un chasseur terrible.

—Ne plaisantez pas, José, j’en 
valais un autre.

—Mais je ne plaisante pas du 
tout, je vous assure ; je suis en­
chanté de savoir que vous êtes 
un excellent tireur.

—Il y a des années que ie 
n’ai pas tenu un fusil, je ne sais 
pas si j’aurais aujourd’hui le 
coup d’œil aussi juste et aussi 
rapide qu’autrefois. Quand j’é­
tais chasseur, José, à cinquante 
on soixante mètres, je ne m an- 
quais jamais mon doup.

—C’est très-bien, ami Des 
Girolles ; je vous le répète, je suis 
enchanté.

—Pourquoi cela?
—Parce que étant, moi, un 

très mauvais chasseur, nous se­
rons sûrs de rapporter du gibier 
quand nous irons chasser en­
semble, répondit José avec son 
flegme ordinaire.

Désire faire 
ues et an 
ons en

Nontfrei’V one de la

“Le “Kidney Wort” m’a guéri lorsque 
n unne avait la consistance de la cr..:e, 
s ressemblait à du sang.

Frank Wilson, Peabody, Muss.
Souffrant de la diabète T

* Le “ Kidney Wort ” est le remède le p.ua 
ücace que j’aie prescrit. Il procure ui 

soulagement presque immédiat.”
Dr Phillip C. Ballou, Moncton, VL

a maladie de »

rson- FABRICATION DES CHADS: U -ES
M. I. Dazô désire attirer T attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établissement est sans 

contredi le plus complet de ce genre à 
Ottawa et est composé d'ouvriers de pre­
mière classe.

Souffrez-von» de maladie» dn foi" T
“ Lo “ Kiduey Wort” m'a guéri d’une r •- 

ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir.” Henry W uni, ex-colonel

69 Gardes Nationale, N. Y.sujet qui jouera d’une façon 
merveilleuse le rôle que je lui 
destine. Ce qu’il a été, ce qu’il 
est, ce qu’il a fait, ce qu’il fait, 
je le sais. Jé fouille partout, 
rien n-- m’échappe. Je suis de 
plus en plus convaincu qu’il 
m’était impossible de trouver 
mieux. Je crois véritablement 
qu’il a été créé et mis au monde 
pour l’emploi. Il a toutes les 
qualités, ou si vous le préférez, 
tous les défauts désirables.

- - Ce n’est pas pour vous flat- 
mon cher de Femy,—nous 

pas de compliments à 
faire,—mais ce jeune hom- 

aurait été votre élève qu’il 
ne serait pas plus accompli.

Sosthène reçut ce coup de 
boutoir sans sourciller.

—Comme toujours, continua 
José, la famille de Coulange ren­
trera à Paris à la fin d’octobre 
ou au commencement de novem­
bre D’ici là, j’aurai sans doute 
à oceujrer vos loisirs. Dans (tous 
les cas, je prends mes disposi­
tions pour que nous puissions 
nous mettre sérieusement à l’œu- 

dès le mois de novembre. 
Alors, mon Roméo sera complè­
tement pris da..s mes filets, et 
quinze jours me suffiront pour 
le préparer à entrer en scène.

—Ainsi, tout va bien, dit Sos­
thène.

—Du moment que je suis sa­
tisfait, vous pouvez l’être.

—Nous ne savon» toujours 
point, Des Girolles et moi, ce que 
nous aurons à faire.

—Pour une bonne raison, par­
bleu ; je l’ignore moi-même. Est- 
ce que cela ne dépend pas des 
événements ? Ah ! je vous ai ap­
porté de ; l’argent....Mes recom­
mandations sont toujours les 
mêmes ; dépensez le moins pos­
sible. Soyez prudents, très- 
prudents, soyons sages très-sa­
ges.

Il posa sur la table deux rou­
leaux d’or.

—Vous n’avez pas à craindre

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.

iut de douleur» dune.

“ Le “ Kidney Wort. ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j’étais si souffrant que je 11e 
pouvais mo lever, mais que je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmago, Milwaukee, Wis.

nladle» de» 
rognons ?

" Lo “Kidney Wort” m'a guéri de mala­
dies du foie et des rognons après que j’eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins, remède vaut 
$10 la botte

. Sou lirez-vo

Une SPECIALITE dans les.Commcndes
Les meilleurs matériaux sont employés, 

•’atisfactioa garantie. Prix très modérés, 
UNE VISITE EST SOLLICITÉE 

|tiy"Les marchands de la acampague fe­
raient bien d’aller visiter cette MANUFAC­
TURE avant d’acheter ailleurs.

Souffrcz-von» de in

sous silence, p r la poste ou par 
.ouïe cui.lnueu voireSami Hodges, Williamstowu.West Va. IZAIE DAZE,

PropriétaireSouffrez-von» do lu constipation T
“ Lo “Kiduey Wort” facilite les évacua­

tions et m’a guéri après que j’eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, VL

de la malaria T
y Wort” est supérieur à tous 
èdes dont j’aio jamais fait

.rk, South Hero, Vt.

VAUEiNTIST «b Ole.,
HAMBURG, Allema ,ne, Europe.

IG mai 84

CHAS «JAMS En vous adressant à nous vous avez l’avantage de pouv' ir obtenir des billots 
directement sans l'entremise d’un tiers, et ça con éqnonce ch que participant non 
seulement reçoit la liste officielle des gag unis dans le plus court délai possible 
après le tirage, niais obtient aussi les billets originaux, aux prix fixés dans le 
prospectus officiel sans charges extra.

Nonffres-
“ Le “Kidnc 

les autres rem 
usage dans ma pratique.

Dr R. K. Cia

ter,
No. 7 RUE EL G-IN,n avons 

nous
OTTAWA.Etes-vous bilieux T

“ Lo “ Kidney Wort” m’a fait plus do bien 
(j|uo tous les autres remèdes dont j’aie jamais

me
AGENT D’ASSURANCE

sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.

Mde J. T. Galloway, Elk FlaL Oregon.

Non li rez-von» de» liemorrhoidc* T
" Lo “Kidney Wort” m’a guéri radicale­

ment des hémorrhoïdes qui coulaienL Lo Dr 
W. Kline m’avait rrcommandé ce remède. 
G. IL Horst, Cuisciev M. Bank, Mycrtown, Pa*

Etee-vous torfurc par le rhums-

“ Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné et après que 
j’ous souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm, W’est Bath,

VERITABLE ELIXIR du 0" GUILLIE
TONIQUE ANTI-GLAIREUX A ANTI-BILIEUX

Préparé par Paul 0-A.0B2» Pharmacien, seul Propriétaire 
9. Ru# de Orenelle-Salnt-Germaln, PARIS

V TSH jri r de Guillié, préparé par PAUL OAOB, est un des médicamente les plus
efficaces, les plus utiles, les plus économiques comme Purgatif et comme Dépuratif.

Il est surtout utile aux Médecin» de 
& la claue ouvrière à laquelle U épargne

L'action de /’ÉLIXIR QUILLIÊ et t tou jour» Au lieu tf exiger une dlite sévira, neat utile quun
bienfaisante. bon repas soit pris le soir du Jour où on en felt usage.

Comme Purgatif, Il est tonique en mtme tempi II peut être administré arec un égal auocée a la 
que rafraîchissant. Il aide et corrige toutes let plue tendre enfance comme i le plue extrême
eecrttiene et donne de la fores aux organes. neillesse, Une crainte <f aucune espèce d'accident.

Une expérience de plus do SOIXANTE ANNÉES r démontré que VEILrlf Guillié 
préparé par PAUL GAGE, était d’une efficacité Incontestable contre les

JAUNE, la DYSBBNTBRIB, 
et RHUMATISMALES,
FOIE et dans toute les Maladie» congeatlres.

COMPAGNIES REPRÉSENTÉES:

La Citizens, DE MONTI,HAÏ, 
La Ko"them, Co. ANGLAISE,
La Caledonian.
La Phoenix:,

campagne, aux Familles éloignées des secours médicaux et 
des frais considérables de médicamenta.do

Maine. do
Aux femme» qui »onf malade»?
“Le “Kidney Wort” m’a guérie d’une 

maladie dont je souffrais depuis plusieurs 
années. Plusieurs de mes amies qui on ont 
fait usage en disent le plus grand bien.”

Mde H. Lamoreajix, tlo La Mothe, VL

Capital et /etif Réunis
au delà de

m. $40,000,000 ^
vre FIÈVRES PALUDÉENNES, la CHOLÉRA.

les AFFECTIONS GOUTTEUSES 
•lens les MALADIES de. FEMMES, des ENF

Du Endort, qil est 11 Writable Traité de lédetiie tuellt, est jointe à chaque beeUille de Véritable ELIXIR 6U1LLIÉ.
Dépositaires à QUÉBEC : MSd. Morin Mb C% Phtat-ChM, 314, rue Saint-Joan.

U FIÈVRE

Si -vous voulez chasser la maladie 
et jouir «l’uue bonne santé

Faites ai sa go du
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

KIDNEY-WORT ACTIONS de Banques et de Compagnies 
achetées et vendues pour ar-

EXPOSlTIOlf de PARIS 1878
HORS CONCOURSCHEMIN DE FERorporées,

gent et sur marge.Le Purificateur du Sang, GHfirtsan ASTHMEùcanada flaw de rÀEMPRUNTS négociés pour particuliers, 
Corporations Municipales et Scolaires, Fa- 
briq es et Eglises a des condition” très 

Un emplacement avec maison, situé dans •wantageRses. Taux d’intérêt réduits : 
le village Pointe Gatineav, à trois arper ts
LslMîl,'0 tietrminjOHNNY ARGENT placé sur garanties première

H7:^ÆtTS«4Poill‘e Gatineau' ' LES capitalistes trouveront leur avan-
7 juillet, 1881 lm_ I tage à correspondre avec

Par la FOUSU du
A VENDRE Dr Gléry

LA Dépositaires à Québec : D’Ed. MORIN4C'A
M. C. 0. Dacier a ces médecines et 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.
VOIE LA plus COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est. I. B. TACKâBERRTM. Chas Desiardins,A. PHILIPPE E. PA1VET, L. B.

Block «le l’hôtel Russell, rne 
Sparks, Ottawa. EMAATKUB, COURTIERSolliciteur, Procureur, Notaire, etr

BDB1AÜ: CHANGEMENT D’HEURE

Coin des Rues RIDEAU ET SUSSEX, tiommerceetDroita d’Auteur
1er déc.

MARCHAND| CONVOIS a PASSAGERS J 
Tous Les J oursOTTAWA.

Entrée sur la rue Sussex. 
1er juin 188 ’

A

uj Pilules de Noix Longues Composée? CommissionCHARS PULLMAN. Agit comme arbitre et commissaire-priseurDe McGALI
Recouvertes r

son certa 
toutes les affec 
tions bilieuse?, 
torpeur du fob, 
maux de 
in di ges 
étourdissement* 
et de toutes iei 

malaises causés par le mauvais fonctionne* 
meut de l’estomac.

Ces pilules sont fortement recommandé» 
comme étant un des plus sûrs et des plu? 
efficaces remèdes contre les maladies pi»1 
haut mentionnées. Elles ne contiennen 
nas de mercure ni aucune de ses prépara 
tions. Tout en étant un puissant purgatif 
pouvant être administre dans n* importa 
quel cas, elles ne contiennent aucune df 
ces substances délétères qui pourraient e? 
vendre préjudiciables à la santé des enfant! 
ou des personnes âgées. Les Pilules pï 
Norx Longues Composées, de MoGalb, son- 
préparées avec soin, avec un extrait cor.* 
centré, tiré de la noix longue et combine 
avec d’antres principes végétaux, de me» 
niêre à les placer au premier rang para 
toutes les punies stomachiques jusqu’à pré- 
sent offertes au public.

B. B MoGALB, Chimiste.
Montrée 1

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritime*, et aux vides do 
Nouvelle Angleterre, Troy, ' ’bany et New- 
York.

A partir du Iundi’19, 
caleront comme sait •
Partant

H Bureaux : RUE SPARKS
(Eufaee de VHotel Russell.)

OI TA WA.

qu.3 je fasse de folles dépenses, 
José, répliqua Sosthène avec ai­
greur, puisque vous m’avez in­
terdit de me montrer sur les bon-

a iM*d<

1I

il DORION & DELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 Roe Sparks et 509 Rue Susse*,

levards ou au foyer de l’Opéra, 
puisqu’il m’est défendu de re­
voir mes anciennes connaissan­
ces et de reparaître dans aucun 
salon, puisque je suis obligé de 
me cacher ici,, dans ce quartier 
excentrique, comme un lépreux 
ou un pestiféré.

—Tout cela, mon cher, est une 
nécessité de la situation ; si la 
marquise de Coulange apprenait 

êtes revenu à Paris, le

Nov. 1888. les trains oir-tfltf,LE CHOIX LE
Arr. A Montréal. 

11.30 a.m.
8.30 p.m.

d’Ottawa. 

4.00 p.m.aPLUS NOUVEAU
Montréal. Arr. A Ottawa. 

12.30 p.m. 
8.00 p.m.

Fri de
8.4

—EN— OTTAWA.
Nouveaux fonds de scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada. 

Grands avantages pour les fêtes.
Une «louzaine de Portrait»,

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

eo.oo.
Photographies de toutes grandeur», satis­

faction garantie.
Une visite est sollicitée chei

DORION et DELORME,
No. 140, rue 8p 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideat 
18 Oct 1883

MOCHAISES I VERANDAS Tous les convois à passagers se rendent direo 
tentent à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures dn 
atin se raccordent au Coteau avec le 

train direct pour Toronto et tontes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 

heures du soir, Le train partant d’Ot­
tawa à 4.50 p.m. se raccorde à la Static 
Bonaventure à Montréal avec V express ae 
nuit par le Vermont Central arrivant à 
St-Albans à 10.40 p.m., Burlington 12.1C 
a.m., Montpellier 1.00 a.m., White Rivet 
Junction 2.55 a.m., Concord 5.35 a.m., 
Manchester 6.11 a.m., Nashua 6.65 a.m. 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

Ce train se raccorde à Nashi
Worcester, Providence et tons 

le N. Y. A N. E. R. R’s. 
partant de Montréal à 8.45 dn 

matin se raccorde avec l’express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.26 dn 
matin.

SE TROUVE AUX

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES.
38 K UE RIDEAU.

que vous 
succès de notre entreprise serait 
sérieusement compromis

—En attendant, je sèche d’en­
nui, je meurs de consomption, et 
je me demande avec terreur si je 
ne suis pas condamné pendant 
un ou deux ans à cette existence 
de hibou ou de cloporte.

Le Portugais fit un effort qui 
amena sur ses lèvres un sourire 
railleur.

—Il faut être cela ou ne pas 
être, dit-il ; qui veut Li fin veut 
les moyens.

Puis, changeant de ton, il ajou-

à io

deJACOB BBBATT. arks et

J. B. AKIAJL, la.

ua avec les POWEL’c GROVE HOTEL,Ih1883 trains pour 
les points a 

Le train
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

et VITRIER

NOUVEAU MAGASIN TENU PAR

CHARLES PICARDPEINTURE, TAPISSERIE, VIT ES
PT DE DPCOliAlJLoJN

Ne. 2«8, But DALHOBSIE, Ottawa

1ÎAKCUAND DK
PEINTURE RUE BANK

et dk VITRES,
526 RUB SUSSEX

OTTAWA

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
TENU PAR A 15 Minutes de Marche d’OttawaET RAILS NEUFS EN ACIER

Lee passagers pour le Sud et [l’est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra 
le passager ait à s’en occuper.

Le bagage est ohéqué pour n’importe quel en­
droit.

Lee billets et tout autre renseignement peu peu 
vent être obtenue aux bureaux du Grand Tronc Rer 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglée d’après l’heure du 76ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes aree 
l’heure d’

GEO. PHIL BERTta:
ün magnifique bocage, r-lateforme pour 

danse. Balançoires, hippodrome d’un quart 
de mille, et parterre à rusr e des personnes 
qui désirent faire des oiq^ >niques. L’on 
peut se rendre À l’hôtel pa- le canal Rideau.

pas servis à tout heu-e. Boissons de 
premières qualités, écurier et chevaux pour 
l’usage des voyageurs.

—Sosthène de Perny, l’ancien 
viveur de Paris, le lion français 
de New-York, reparaîtra dans le 
monde, pins brillant que jamais, 
le jour du mariage de Maximi- 
lienné de Coulange.

(A «livre. )

Ne manquez pas d'aller à l'excur­
sion au clair de la lune, organisée 
par le club de raquettes “Frontenac”, 
qui aura lieu Lundi, 28 courant.

et sans que5?repri<-fc«üreM. Abial se charge de tonte 
commande dans sa ligne d’af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

M. GEO. PHILBKRT. se charge 
commande que l’on voudra bien lui 
PrL très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la vine et de 
pagne sont priés d’aller 
visite avant d’acheter aill

de tonte 
donner.

rendre unelui —Faite» Feaaai ae îa VALE* 
RI A. C’est la meilleure pom­
made contre la chute de» 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. 1>AC1ERS 

lan. Pharmacien, rue #u»»e

Ottawa.Lee propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

D. 0. LINSLKY,GEO. P HILBERT,
208, BUE DA LU O UNIE.

Il fér 1864J

Gérant
B. 0. WINNIE,

Agent gén. des passagers. 
Ottawa, 19 Nov. 1893.la17 mars 1883



Payable d’avance, pi

Edt. Bfebdomanaire,
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Grande Vente à Sacrifiée . u----- DE------

V*
UT VERRERIE 1F

Tout doit elre vendu an prix contant alln de faire place 
pour les nouvelle» marchandises du printemps qui no - „ 
viennent «l’Europe.

C. S. SHAW & Cie.,
Importateurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 1M4

\jk JULIEN,ALPHONSE . Ottawa et Hul

QUESTIOIEntrepreneur de J

263 Bue D AtiHOTJSIE, Ottawa,

Pompes Funèbres
LA COMMIS

Ci-devant, occupé par M. Joe. Senécal.
M. ALPHONSE JULIEN, bien connu à Ottawa, déaire annoncer au public d’Ottawa 

et de ses environs qu’il a ouvei t un magasin de pompes funèbres. Toute commande qu’on 
voudra bien lui confier sera exécutée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
peut s’adresser la nuit comme le jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à 
disposition du public. Ornements et décorations de chambres funéraires fournis sur 
demande. ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

3 mai—1 an

(Extraits
M. Joly s’est i 

sion sous prétex 
pas lui permet! 
M. Charlebois s' 
l’argent pour 1 
Mousseau. Il s 
façon flagrante 

* avait suggéié à 
difier une que: 
façon qu’elle se 
saction des $10, 
voulut pas se re 
ie lendemain, il 
ner ce pauvre N 
l’on sait.

M. Mercier ne 
Toutes les quesi 
les et pertinente 
et posées. La r 
mission s’est m< 
sane que Vaut 
résolu d'envoyé 
prison, au cas o 
pas à une cer 
plus d’une ctr 
dent a voté avei 
doux, ce qui m< 
pas de parti pris 
majorité conser

La commissi 
mollement à M. 
donné quelque 
M. Mousseau, s 
indirectement, 
ce contrat, et 
pondu : %t Non.

LA COMPAGNIE DU

1 PK
Q P

REGLEMENT DES TERRES
La con- pagnie oilre des t- rres dans la limite d’un mille (Railway Bell) de chaque 

côté du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à

&2.50 PA Et, ACRE ,t
:jet plus, avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.

Une viminution de $1.25 a $3.50 par acre se a faite aux acheteurs qui 
voudront cultiver : selon le prix payé \ our les terres, elle sera accordée à de certaine; 
conditions. La Compagnie offre aussi des terres sans conditions d’établissement oi 
i'e culture.

LES SECTIONS RESERVEES
le long de la ligne principale, c’est-à-dire les sections impaires et numérotées, dan 
l’espace d’un mille de chemin de fer, sont maintenant offertes à des conditions avac 
tageuses, aux personnes qui sont prèles à entreprendre immédiatement leur culture.

CONDITIONS DE PAIEMENT :
Les acheteurs pour» ont payer un sixième corn plan et la balance m cinq paie- mf 

monts annuels avec ii térêt à six piur cent par année payable d’avance. B
Les personnes qui achèteront des t rres sans la condition de les cultiver recevront I 

un aUe translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier; V
Des paiements peuvent être fai's en débentures garanties par les terres concédées, I

qu« seront acceptées à dix pour cent de prime sur teur vale- r au pu r, avec l’intérêt ] 
accru. Ces b< ns peuvent être obtenus sur demande, à la Banque de Montréal, Monl-j^f 
réal, ou à aucune de ses agences lJF,

Four les prix et pour les conditions de la vente on pourra obtenir des informa 1 
lions au sujet dt la vente des terres, en s’adressant à JOHN MrTAVISII, commissaire 
des terres, à Winnipeg. r:Par ordre du Bureau,

CHARLES DRINK WATER,
Secretaire.Montréal, 19 février 1884.—6m-5fs

IGRAND
Magasin de Meubles

DB

Lu GRaTTON, Il y a déjà I 
siège celle fai 
Tour à tour M 
geron, Mallette 
été mis sur la s 
cordent à dire ( 
eu connaissait, 
de l’arrangeme 
MM. Charleboii 
lequel ce dern 
*10,000, adve 
du contrat du 
Québec à M. 
d’avoir particij 
M. Mousseau 
longtemps aprè 
clu, et loin 
Mousseau blâ 
Charlebois de 
que reconnait 
même dans soi

JOS. SENEGAL. !Entrepreneur Meublier, Menuisier,

Hu. 530, Rue SUSS’-l, Ottawa, ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRESM. GRATTON est toujours heureux d’en­
treprendre quelque travail que ce soit,

Construction et réparation rie Maisons COIN DBS RUES

York et Dalliousie,
OTTAWA.

CERCUEIL GLACIÈRE 
Pour conserver les corps en 
été, fourni gratis.

Meubles de toutes sortes pour, Cham 
bre à coucher, Salon et Salle à 

manger.
Le tout exécuté arec soin, par 

compétents, et à

i

des ouvrier

¥DES PRIX 1RES SODERÈS.
la1er Oct. 1883

Voitures pour Enfants TAPIS, TAPIS etc.

MAISON DE TAPISCages pour Oiseaux
D’OTTAWA.

le d’.hs grand assortiment, les 
letiXS V/mrs, et l?s plus bas prix en 

fait deE. 6. LAVERDUHE M. Mousseau 
commission d 
M. Mercier se 
terroger, et po 
l’accusé qui c 
l’accusateur,c’i 
Quand l’affaire 
sur le lapis, n 
ire à M. Mere 
pa < languir co

;relarts, Rideaux,
Ko. 06 Bue RIDEAU. Corniche», Pôle». Garniture- 

el Meuble» de tonte eorte.
IIil»VIEUX DE 54 ANS

IWIISON DE TAPIS D’OTTAWA.
148 Rue SPARKS.L’ElixiR

SHOOLBRED et Cie.
Végétal tiakamiquî -J*Ottawa, 17 Déc 1883.

M. Mercier,; 
pareils, a réci 
dans les joui 
une lettre de 
laquelle il réi 
$10,000 prom 
Si cette let 
existe, pourqu 
Si elle u’existi 
qu’elle n’a jan 
répandre une 
jour de la réti 
quer d’arriver 
non.

E. VEZINA
N. H. DOWNS BIJOUTIER et HORLOGER

ATo, 5369 Rue Sussex, ,
OTTAWA.

CADEAUX DE NOEL ET
DU JOUR DE L AN

Assortiment complet de Bagnes,. 
Epingles, Boucles d’oreilles. M 

en or et en argent

A MOITIÉ PR IX
Onvrtge fait à ordre sous le plus cour:

délai à des prix modérés.
AGENT pour la célèbre montre Wiutl h

A subi une épreuve de CINQUANTE 
QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Kliiimetf' 1» Tonx, la Coque 
1 uclie et toutes les maladie» 

de» Poumon».

A tvv aux

PRIX
25 cls. et «1.60 la Bouteille.

VENDU PARTOUT, et par
n. O. DAOIKR, Otuwfc AB. VEZCNA,

Porte woInIiip dn VARIETY MAI ijlan14 mal
i AU

A SAINTE-ANNE DE BEAUPRE L’expérience, la persévérênee le 
comptant et l’énergie.

COUR DE POLICESERVICE TELEGRAPHIQUE
| Présidence du |Uge O’Gara |

Ottawa, 17 juillet I8P4.
A. Chalifoux, pour vagabondage, con­

damné à un mois de prison.
James Free, George Baily, Cléopkas 

Potneaud, pour ivresse, condamnés à des 
amendes variant de $1 à $5.

Charles McGinnis, accusé d’avoir per­
mis du tapage dans sa maison ; cause 
déboutée.

Henry Clark, accusé de désordre sur la 
rue, condamné à $1 d’amende el $1 de

Wm Glyth est condamné à payer les 
gages à deux de ses employés, Lavoie et 
Mercier.

Gédéon Marineau, boulanger, condamné 
à $‘20 d’amende et les frais pour vente de 
pain trop léger et assaut sur les officiers 
de la ville.

Charles Marineau, pour assaut, $10.
Ottawa, 18 juillet 1884.

Julia King, assaut sur F. Loyer, $3 et 
les frais.

An ie McDonald, ivrognerie, $2 et les

Joseph Rhéûume, désordre, $1 et les

John Gunn, pour avoir troublé la paix 
publique $2 et les frais.

Joseph Boivin, môme ollense, même 
pénalité.

W. McFarlane, pour avoir volé deux 
bouteilles de bière chez M. J. B. C. Dunn, 
rue Daihousie, cause remise à demain.

Le départ du pèlerinage à la 
Bonne Sainte-Anne, lundi pro­
chain, 21 juillet, sous la direction 
de M. l’abbé Sloanq, aura lieu à 2 
heures de l’après-midi, à la gare du 
Pacifique. L’arrivée à Montréal 
aura lieu à six heures, et le départ 
pour Québec à bord du Canada aura 
lieu immédiatement. Il y aura à 
bord du bateau chants d’hymnes, 
de cantiques, instruction et confes­
sion.

CANADA DOIVENT L’EMPORTERQuébec, 17—Lundi prochain, ou 
fera l’inauguration de l’embranche­
ment Saint Charles sur le chemin 
de fer Intercolonial avec les pre­
miers convois de voyageurs.

Uue nouvelle ligne de bateaux 
traversiez fera le voyage entre 
Québec et Lévis au service seul de 
l’Intercolonial.

Bien qu’Eno soit en liberté, cela 
n’empêche pas les détectives amé­
ricains d’avoir constamment l’œil 
sur lui.

L’ex-président de banque ne peut 
faire un pas dans les rues de Qué­
bec sans être suivi par le détective 
Cornish.

M. Gléophis Cimon qui arrive 
d’une promenade au lac St-Jean, 
dit l'Echo des Laurcnlides, nous ap­
prend que la récolte a une ma­
gnifique apparence. Les derniers 
feux ont fait beaucoup de domma- 
en brûlant la semence en plusieurs 
endroits, et il était trop tard pour 
ensemencer de nouveau, de sorte 
que la perte est complète pour ces 
habitants. A St-Félicien plusieurs 
bâtisseï et des animaux ont été 
brûlés.

Montréal, 17—On dit que le che­
min de fer du Pacifique est en né­
gociation pour obtenir un trans­
port direct de trafic avec Baston.

il y a eu un éboulement de ter­
rain, hier soir, en arrière de la 
brasserie Molson, sur la voie du 
Pacifique. La compagnie va faire 
construire un mur en pierre.

T A GRANDE VENTE DE MODES 
J_J D’ÉTÉ se continuera pour quelques 
jours seulement, chez

A. WOODCOCK.
T E PLUS GRAND ASSORTIMENT DE 
JU CHAPEAUX NUS £ GARNIS est

L’HOMME MODISTE.
r OT SPÉCIAL DE PARASOLS DOÜ- 
LJ BLÉS se vendant rapidement à $1.50. 

$2.75. Voyet les au numéro

39 Rue Snarks,
Je n’ai aucune intention d’abandonner 

les affaires. Avec un assortiment complet de 
modes et ayant l’appui des dames d’Ottawa, 
je continuerai mon œuvre quand même cela 
prendrait dix saisons.

Le changement de bateau pour 
se rendre à Sainte-Anne aura lieu 
à Québec, le lend, main matin à 
six heures, et l’arrivée à Sainte- 
Anne à huit heures.

Des messes auquelles les pèle­
rins commuuieroui, seront dites 
après l’arrivée à Sainte-Aune et 
chaque pèlerin peurra ensuite pren 
dre son déjeuner.

A dix heures et demie, sermon et 
bénédiction des objets de piété.

Le départ pour Québec aura lieu 
à onze heures et demie, et l’arrivée 
à une heure et demie de l’après 
midi. Le départ de Québec se fera 
à six heures.

A huit heures et demie le lende­
main matin, messe à l’église Bon- 
secours, à Montréal, et départ de 
Montréal à quatre heures de l’après 
midi pour revenir à Ottawa.

LOTlRUi NATIONALE
DE COLONISATION

( Fondée sous T autorité de T Acte de 
Québec, 32 Vict. ch. 36.)

M. le curé A. LABELLE, Directeur.
S. E. LEFEBVRE, Secréfaire.
C. H. A. GUIMOND, Agent-Général.

Valeur ,1e» loi»........ $50,000,00
GROS LOT ; Un im­

meuble d’une valeur de..$10,00o,00
El 1,020 antres lots.

PRIX du BILLET $1.00
Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 

10 billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 f. c. 
sur tOO billets.

KIDNEY WORT

C’est un composé purement vé­
gétal de certaines racines médici 
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe­
ment sur le foi et les intestins pour 
lns tenir en ordre parfait, sont com­
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
efficace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l’Ohin.

Les louanges que l'on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

OPPOSITION
LA VIE DU COMMERCE

Je vends mes monte s et bijoute­
ries de toute sorte à 25 pour cent 
d’escompte pour argent comptant. 
Chaque article est garanti, et s’il 
n’est pas tel que représenté, la vente 
est nulle.

J'ai une grande variété de joncs 
en or solide.

ETATS-UNIS

L’expedition Greeley
Washington, 27—Le 22 juin, à 

neuf heures du soir, à cinq milles 
au large du cap Sabine, dans le 
détroit de Smith, le “Thétis” et le H. Nouez,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“ London Chop Ho—”

Montres réparées avec soin. Ver­
res de montres, 10 cents.

“Bear” ont recueilli vivants le 
lieuttliant A. W. Greely, le sergent 
Fredericks, le sergent Long, le 
maître d’hôtel Reiderback, le soldat 
Connell, le sergent Ellison, les 
seuls survivants à la baie Franklin. 

Greely a abandonné le fort Con- 
4 août 1883, et

Pour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s’adresser au Bureau,use

Ho. 17, PLACE D’ARMES,
MONTRÉAL.

*©" On demande des sous-agents.
C Juillet

CUEILLETTES DU REPORTERest arrivé àger le
l’anse Baird en septembre suivant ; 
tous les membres de son expédition 
se trouvaient alors en bonne santé.

Il a abandonné toutes les embar­
cations et a erré sur la glace, dans 
le détroit de Smith, pend ut trente 
jours. C’est le 21 octol e qu’il a 
établi sou camp permaner dansl’en- 
droit où l’on a trouvé les mrvivants 
de l'expédition.

Pendant neuf mois les infortunés 
explorateurs durent vivre ue chasse 
e' de pêche et, bien souvent, la fa­
tigue les empêchait de pourvoir à 
leur substance.

Comme on le sait, le Congrès 
améri. un avait offert une récom­
pense de *25,000 à celui qui retrou­
verait les traces de l’expédition de 
Greely et elle a été gagnée par ,’é- 
quipage du capitaine W. S. Schley, 
qui avait entre p is le voyage.

1 m
Les billets pour le pèlerinage de 

M. l’abbé Sloane, lundi prochain, 
21 juillet, se vendent rapidement. 
Il y en a en vente chez M J. L. 
Richard, marchand, rue Daihousie.

Le nouveau sergent instructeur 
de la police, M. Bowes, rt’a pas en 
core touché d’honoraires. On sait 
que le conseil de ville a défendu à 
ses officiers de lui en payer.

Les réparations qui se font ac­
tuellement à la salle de l’Institut 
vont en faire la plus grande salle 
de théâtre d’Ottawa. Le nouveau 
locataire de la salle se propose de 
propose de commencer à donner 
des représentations le 1er septembre 
prochain.

On a appris ici qu’une femme 
qui tient une buvette à Carp a 
presque ébouillanté un homme à 

rt, hier, on lui jetant sur la tête 
un pot d’eau bouillante. Elle lui 
avait promis, il y a quelque temps 
qu’elle agirait ainsi s’il se mon­
trait près de la maison.

Le chef de police Grant a reçu 
une dépêche l’informant qu’une 
somme de * 1000 est offerte pour l’ar­
restation d'un nommé Geo. G. 
Lewes, ex-trésorier de Palo, comté 
de Pinto, Texas, qui a pris la clef 
des champs, emportant 86,000 de 
la caisse du comté, le 2 juillet 1884.

Des billets pour le pèlerinag > de 
M. l’abbé Rochon, lundi, 28 juillet, 
sont en vente chez M. A. D. Richard, 
marchand, rue Sussex.

M. Laverdure fait refaire à neuf, 
en ce moment, le magasin qu’il 
occupe sur la rue William et la 
maison voisine qu’il a achetée ce 
printemps. Les deux maisons seront 
réunies en un seul magasin à deux 
portes et quatre vitrines. M. Laver­
dure fait aussi construire en arrière 
une allonge de 36 pieds sur 18.

Une excursion à prix très réduits 
d’Ottawa à Montréal, Québec, au 
Saguenay et aux ports du golfe, 
aura lieu vers le milieu d’août. 
Les préparatifs se font actuellement 
pour rendre celte excursion aussi 
agréable que possibV’. Un grand 
nombre de personnes qui ont déjà 
fait partie dus excursions précé­
dentes se proposent de profiter 
encore cette année des avantages 
offerts.

Mardi dernier, les amis de Dlle 
Angélique Blais se rendaient chez 
elle et lui présentaient une adresse 
accompagnée d’un magnifique ca 
deau. M.le Blais sut répondre de 
manière à mériter les applaudisse­
ments de tous ceux qui étaient 
témoins de celte fête. Après un 
magnifique souper et des rafraî­
chissements offerts à ceux qui pri 
rent part à la fête, Mlle Blais ainsi 
que les autres membres de la 
famille surent rendre la soirée très 
agréable par la musique et autres 
amusements. Chacun se retira à 
une heure avancé, emportant un 
bon souvenir.

VER SOLITAIRE
Uun éminent savant allemand a récem­

ment découvert un “ spécifie certain ” ex­
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a n rendre et n’af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver Soiiteire qui se détache 
de sa victime < t passe facillement et tout 
entricr, avec la tête, et étaut encore en vie. 

Un seul médecin s’en est servi dans plus 
ué une seule

AVIS SPECIAUX
Monsieur le docteur Prévost a 

transporté son bureau au No 132 
rue Daly, entre les rues Cumber­
land et King. u’ilait3 juillet—15in. de 400 cas, sans qu’ 

fois de prod lire son 
on n’txige t 
ne soit sort
bre et vous recevrez une 
les conditions.

garanti,
payment avant que lever 
entier. Envoyez un tim- 

circ’ilaire don___

effet. S
DÉFI— Je parierai $50, qui seront 

données aux institutions de charité, 
avec n'importe quel marchand 
d’Ottawa, que je puis vendre d’ex­
cellents cigares à $12.50 le 1,00ü. 
J’en recevrai 100,000 autres dans 
quelques jours. En attendant, il 
m’en reste encore quelques milles. 
Hâtez-vous d’aller les acheter. Pas 
de humbug.

A la maison d’épargne,

aucun

nnant

HETWOOD <fc Cie.,
19 Park Place, New York.

1 juillet 1884

WhlPAGlME «le NAVIGATION 
RIVIÈRE OTTAWA.

N. A. Savard.
La Sprucine—La sprucine comme 

remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au 
cune autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, el 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

—J. L. Beaudry, maison de tail­
leur New-York, No. 523, 
Sussex. Pour lin habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor­
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

moLE CHOLERA

Les dépêches nous apprennent 
que la situation devient de plus en 
plus grave à Toulon et à Marseilles. 
La chaleur est insupportable à Mar 
seilles.

LIGNE QUOTIDIENNE ENTRE 
OTTAWA ET MONTREAL.

LE BATEAU QUITTERA LE QUAI 
DE LA REINE

«©-TOUS LES JOURS-®*
A 7 HEURES DU MATIN

—(o)—

TAUX de PASSAGE pour MONTREAL:

EST-CE BIEN LE CAS?
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des 
rues Daihousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition 
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

■ 82.90Première «»«*<*, allerrue do aller et retour... 4.00 
1.50

do
Seconde Classe.
Voyage complet descendre par ba­

teau et revenir en chemin de fer 4.50
BILLETS VENDUS ABORD 

FltET TRANSPORÉ A BAS PRIX. 
Ponr pin» ample» Informa­
tion» s'adresser an bureau 

de la compagnie,
OCAI I»E LA REINE.

13 mai.Hü
A. VIS

Grande Réduction Le soussigné recevrâ jusqu’au vendredi, 
1er Août prochain, des soumissions de la 
part des personnes désirant obtenir le pri 
rilôge 'de tenir le passage de la rivièie 
Ottawa entre le township de Clarence dans 
la Province d’Ontario, Canada, et Thurso, 
dans la Province de Québec, Canada, en 
conformité des conditions définies dans les 
règlements, dont on peut se procurer 
copies au département du Revenu de l’Inté­
rieur, Ottawa, ou du percepteur du Revenu 
de l’Intérieur à Ott >wa.

Chaque soumission doit établir le mon­
tant que ^soumissionnaire consent à payer 
par annnéie pour le privilège en question. 
Ce montant sera payable dravance suivant 
les conditions du tail fait pour cinq années, 
à dater du 1er Août 1884.

Chaque soumession doit être accompa­
gnée d’un chèque accepté par une dys ban­
ques chartrées faisant affaire à Ottawa, pour 
la moitié du montant offert par année dans 
la soumission. Ce montant sera mis au 
crédit du compte de la première année dans 
le cas où la soumission sera acceptée et tous 
les autres chèque s seront remis excep'é 
dans le cas où les soumissionnaires se désis­
teraient, le montant sera alors confisqué.

Toutes les lettres doivtnt être adre-sées 
au soussigné et porter la suscription * Sou­
mission pour le passage entre Thurso et 
Clarence.

E. MIALL, 
Commissaire du Revenu de l’Intérieur. 

Départent

SS
LES MILLE ILES

FLEUYE St LAURENT

SUR TOUTES MES

MRCHAIDim VENDREDI, 25 courant, on vendra par 
encan, à 2 heures de Vaprès-midi, à la mai- 

dc douane de Gananoque, des baux 
pour vingt années (renouvelables) pour 
certaines ilss du groupe ci-dessus, dont 
o elques-unes sont situées dans le voisinage 
de Gananoque dans le comté de Leeds, Ont, 
et d’autres près de ‘ Fiddler’s Elbow", 
dans le “Raft Channel" et près de “West­
minster Park ’’ : toutes sont i ien choises 
pour leur beauté et leur position.

Chaque acheteur n’aura pas droit à plus 
d’une lie, et la première année de loyer 
devra être payée à un officier de ce dépar­
tement qui sera présent au lieu et au temps 
indiqués, sans Quoi l’ile sera immédiatement 
remise aux enchères.

On peut voir une carte des îles en ques­
tion et les conditions des baux en tout 
temps pendant les heures de bureau, à 
partir de ce jour jusqu’à la date de la rente, 
sur demande faite au bureau de la douanne 
à Gananoque et à Brock ville, au bureau de 
poste de Rock port, ou à ce département.

Je vend» an détail le prix 
dn gros

Venez voir mes prix avant d'a­
cheter.

ARGENT COMPTANT

Oscar McDOlTELL
EPICIER,

101 RUE RIDEAU.
L. VANROUGHNET, 

Député du Surintendant Génér 
Département des Sauvages. 

Département des Sauvages, 1 
Ottawa 8 Juillet 1884 Jeut du Revenu de l’intérieu, 

Juillet, 1884.tawa, 11

"if
6e annéiuE CANADA. 18 Juillet 1884
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